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observation de 9 tâches, dans les 130 classes du panel

plutôt orales, 
collectives

écrites, 
individuelles

(avec écart important : 30 mn pour certaines classes / 2h pour d'autres)

Bilan des constats : 
Part allouée à l’enseignement de la compréhension peu importante ; elle 
s’accentue en cours d’année (mais pour des tâches écrites). 
Les tâches très majoritairement mises en œuvre sont des tâches écrites 
individuelles (mais le temps dévolu à leur correction est très faible).



  

«  Le temps important accordé aux tâches écrites individuelles ne 
s'accompagne pas de progrès significatifs.

Les activités d'élaboration du sens sont peu travaillées dans les classes. 
On peut supposer qu'une grande partie de la compréhension des textes 
est laissée à la charge des élèves. 

Ce sont les acquis antérieurs qui paraissent déterminants et qui sont 
fortement liés au bagage culturel des élèves.

Les résultats soulignent les difficultés à mettre en œuvre une pédagogie 
de la compréhension efficace. Si celle-ci n'est pas solidement étayée par 
les apports et par les connaissances didactiques, elle semble sans 
effet. »          

transcription des propos de Marie-France Bishop



  

à l'école élémentaire,
pas seulement au CP

citation par Sylvie Cèbe de recherches internationales :



  

«  Au CP, si on suit le raisonnement de tous ces consensus 
internationaux, alors les enseignants de CP n'ont pas d'autre 
choix que de dissocier les activités et les supports, c'est-à-dire 
choisir les textes pour les problèmes de compréhension qu'ils 
posent et donc les lire pour les élèves, et travailler avec eux 
sur ces problèmes de compréhension posés par les textes 
que les enfants entendent et non en fonction du critère 
décodable.

Si on ne s'appuie que sur du décodable par les élèves, en 
début de CP, alors nécessairement on va avoir des textes qui 
sont trop courts, trop simples et qui ne posent pas de 
problèmes de compréhension. (…)

Mieux les enfants comprennent les textes entendus, mieux ils 
comprennent les textes qu'ils liront seuls par la suite. »
transcription des propos de Sylvie Cèbe
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